
La réalité virtuelle à la conquête  
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3odcasts, mobile learning, MOOCs, apps, sessions 
de coaching, serious games, … les formats et les 
méthodes d’apprentissage au service de la stra-

W«JLH� GH� IRUPDWLRQ� GHV� HQWUHSULVHV� VRQW� QRPEUHX[��
L’une des dernières arrivantes sur le devant de cette 
VFªQH�ELHQ�UHPSOLH��OD�U«DOLW«�YLUWXHOOH��95���FRPPHQFH�
¢�IDLUH�SDUOHU�GōHOOH�GDQV�OHV�DFDG«PLHV�GLJLWDOHV�HW�OHV�
OHDUQLQJ�ODEV��3RXUWDQW�� OD�95�QōD�
rien de nouveau - la technologie 
H[LVWH� GHSXLV� OHV� DQQ«HVb ����
mais a longtemps été cantonnée 
DX[� GRPDLQHV� GH� OD� UHFKHUFKH��
de l’aéronautique, des arts et 
du jeu. Quels sont les moteurs 
de son apparition plus ou moins 
récente dans le paysage de la 
IRUPDWLRQb "� 4XHO� XVDJH� HVW�LO�
IDLW�GH�OD�95�GDQV�OHV�HQWUHSULVHV�
aujourd’hui, et sous quelles 
PRGDOLW«Vb "� 4XHO� SRWHQWLHO� FH�
média immersif apporte-t-il par 
UDSSRUW�DX[�DXWUHV�WHFKQRORJLHV�
DFWXHOOHVb"�

8QH�HIƓFDFLW«�RS«UDWLRQQHOOH�DFFUXH� 
par la réalité virtuelle

Certains grands groupes tirent parti des technolo-
gies immersives dans un souci d’optimisation de 
OHXUV� DFWLYLW«V� GH� IRUPDWLRQ�� SRXU� SHUPHWWUH� DX[�
DSSUHQDQWV� GōLQW«JUHU� GHV� FRQFHSWV� SOXV� HIƓFDFH-

ment, mais également pour remplacer des sessions 
HQ� SU«VHQWLHO� SDUIRLV� FR½WHXVHV� HW� FRPSOLTX«HV� ¢�
mettre en place. « Nous avons commencé à nous 
intéresser à la VR en 2014  », raconte Denis Clément, 
Responsable du développement de la digitalisa-
tion et innovation au sein de la formation Air France 
industrie.  »Cette année-là, nous devions former tout 

notre personnel technique à un 
nouvel avion qui rejoignait notre 
ŴRWWH��OH������PDLV�OōDYLRQ�Qō«WDLW�
pas encore arrivé, impossible 
GRQF� GH� IRUPHU� OH� SHUVRQQHOb ��
C’était une situation d’autant 
plus compliquée que l’auto-
rité européenne nous impo-
sait de réaliser des formations 
très pratiques avant la mise en 
service de l’avion���}�3RXU�SDOOLHU�¢�
cet imprévu logistique, l’équipe 
Air France industrie a déve-
loppé un large catalogue de 
programmes en réalité virtuelle 
SRXU�SHUPHWWUH�¢�VRQ�SHUVRQQHO�
GōH[S«ULPHQWHU� GHV� VLPXODWLRQV�

de maintenance, et de se familiariser avec les fonc-
tionnalités de l’appareil.

À l’instar d’Air France, le groupe Schneider Electric 
D� «JDOHPHQW� WLU«� SDUWL� GH� OD� 95� GDQV� OH� FDGUH� GH�
la formation de ses collaborateurs, sur des tâches 
GōH[SORLWDWLRQ��ŏ1RXV�XWLOLVRQV�OD�95�GHSXLV�SOXVLHXUV�

(PLOLH�*RELQ�0LJQRW�HW�%HUWUDQG�:ROII��IRQGDWHXUV�G
$QWLORJ\
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C
Antilogy est la société qui a 
créé Le Pavillon, premier lieu 
SDULVLHQ�G«GL«�DX[�XVDJHV�GHV�

technologies immersives pour les 
entreprises et les professionnels, 
VLWX«� DX� 5'&� GH� 180$�� %HUWUDQG�
et Emilie ont animé et délivré 
des centaines de conférences ou 
formations autour de la Réalité 
9LUWXHOOH�HW�$XJPHQW«H��
ZZZ�OHSDYLOORQLPPHUVLI�FRP

174

  N° 5  MARS 2019

Dossier | Start-up tech  



DQQ«HV��GDQV�XQ�FRQWH[WH�EXVLQHVV�WUªV�SU«FLV�HW�WUªV�
RS«UDWLRQQHOŐ�� H[SOLTXH� 3DXO�+HQU\� )DOORXUG�� TXL�
GLULJH�OD�/HDUQLQJ�6WUDWHJ\�HW�Oō8QLYHUVLW«�GX�JURXSH�
6FKQHLGHU� (OHFWULF�� ŏ1RV� SURJUDPPHV� FRXYUHQW� OD�
V«FXULW«� �� QRWDPPHQW� IRUPHU� GHV� WHFKQLFLHQV� DX[�
ERQV� JHVWHV� ¢� DGRSWHU� SHQGDQW� XQH� LQVWDOODWLRQ� ��
PDLV�DXVVL�OD�IRUPDWLRQ�DX[�LQWHUYHQWLRQV�GH�PDLQ-
tenance et la visite d’usines.” La réalité virtuelle se 
GLVWLQJXH�VXU�FH�FDV�GōXVDJH�GH�SOXVLHXUV�PDQLªUHV��

• ,O� HVW�SRVVLEOH�GH� IRUPHU�GHV� FROODERUDWHXUV� ¢�
des gestes de sécurité de manière concrète, en 
les mettant en situation, mais sans les soumettre 
¢�XQ�ULVTXH�RX�XQ�GDQJHU�

• /D� UHFRQVWLWXWLRQ� GH� VLWHV� LQGXVWULHOV� HQ� 95�
permet d’éviter de mobiliser des collabora-
teurs (et du budget additionnel) pour les faire 
se rendre sur place. 

Créer des environnements plus 
performants que le réel

La réalité virtuelle ouvre un 
vaste champ des possibles 
en permettant de recons-
tituer des environnements 
dont chaque paramètre est 
FRQWU¶O«� HW� SHXW� ¬WUH� DMXVW«�
en temps réel, en fonction 
des besoins de l’apprenant. 
Certains y voient même l’op-
portunité d’aller plus loin, et de 
concevoir des environnements 
GH�WRXWHV�SLªFHV��TXL�VHUDLHQW�GLIƓ-
FLOHV�� FR½WHX[�� YRLUH� P¬PH� LPSRV-
VLEOHV�¢�U«DOLVHU�GDQV�OD�U«DOLW«��

C’est le cas des programmes conçus par l’équipe 
Gō$OH[DQGUH�&KLULDF��UHVSRQVDEOH�GX�VHUYLFH�',JLWDO�
Learning et Innovation pour le personnel navigant 
Gō$LU� )UDQFH�� %LHQ� TXH� OHV�PRGXOHV� SURSRV«V� DX[�
pilotes ainsi qu’au personnel navigant commercial 
RQW�«W«�LQLWLDOHPHQW�FRQ©XV�GDQV�XQ�GRXEOH�REMHFWLIb��
RIIULU�DX[�DSSUHQDQWV�XQH�VROXWLRQ�VRXSOH�HW�DGDS-
WDWLYH��$7$:$'b��DQ\�WLPH��DQ\�ZKHUH��DQ\�GHYLFH��
mais aussi un souci d’économie (le coût d’immobi-
lisation d’un pilote au sol et le coût d’un simulateur 
GH�YRO�«WDQW�H[WU¬PHPHQW�«OHY«V���3XLV��$OH[DQGUH�
et ses équipes ont rapidement fait évoluer les 
formations en créant des environnements et des 
VLWXDWLRQV�GLIƓFLOHV�¢�UHSURGXLUH�GDQV�OH�ŏU«HOŐb ��XQ�

début d’incendie dans la zone de repos de l’avion, 
une fuite dans les toilettes pendant un vol, un 
amerrissage… Des situations somme toute peu 
VRXKDLWDEOHV�PDLV�DX[TXHOOHV� OH�SHUVRQQHO�VH�GRLW�
GH�VDYRLU�IDLUH�IDFHb��/ōH[S«ULHQFH�HVW�GōDXWDQW�SOXV�
marquante que, outre le casque créant une immer-
sion « visuelle », l’apprenant est équipé de manettes 
utilisant la technologie haptique, et permettant une 
H[S«ULHQFH� VHQVRULHOOH� WUªV� FRPSOªWH� GDQV� OōHQYL-
ronnement virtuel. 

$X�GHO¢� GHV� FRQVLG«UDWLRQV� Gō«FRQRPLH� GDQV� OH�
G«SORLHPHQW� GHV� SURJUDPPHV� HW� GH� IRUPDWLRQ� ¢�
l’échelle que permet la réalité virtuelle, on observe 
DXVVL� VXU� OH�PDUFK«� GHV� LQLWLDWLYHV� SOXW¶W� U«XVVLHV�
d’onboarding des collaborateurs ou de marque 
HPSOR\HXU�¢�GHV�YLV«HV�GH�UHFUXWHPHQW��

'DQV�OH�FDV�GH�OōRQERDUGLQJ�SDU�H[HPSOH��OH�FDELQHW�
GōDXGLW� 3Z&� XWLOLVH� OD� 95� SRXU� IDLUH� G«FRXYULU� ¢�

VHV� IXWXUV� FROODERUDWHXUV� VRQ� FDPSXV� ¢�
1HXLOO\b �� GHX[� MHXQHV� FRQVXOWDQWV�
MRXHQW� OH� U¶OH� GH� JXLGHV�� OHXU�

permettant de découvrir la 
qualité des installations, de 

se promener dans chaque 
département, et de rencon-
trer les équipes “virtuali-
sées” qui présentent leurs 
DFWLYLW«V��8QH�EHOOH�PDQLªUH�
de s’imprégner de l’état 
d’esprit des collaborateurs.

Travailler ses connaissances 
et ses “soft skills” dans un 

environnement virtuel

/ōXWLOLVDWLRQ�GH�OD�95�SRXU�U«GXLUH�OHV�FR½WV�GōLQ-
IUDVWUXFWXUH�OL«V�¢� OD�IRUPDWLRQ�HW�SRXU�SDVVHU�SOXV�
UDSLGHPHQW�¢�Oō«FKHOOH�HVW�XQH�FKRVH��PDLV�HOOH�QH�
représente que la partie immergée de l’iceberg des 
opportunités qu’offre cette technologie en termes 
GōH[S«ULHQFH�DSSUHQDQWH��

C’est ce que pressentent Julien Ricard, responsable 
GH� OōDFDG«PLH� %RX\JXHV�7HOHFRP�� HW� VRQ� «TXLSH��
ŏ$SUªV�DYRLU�«WXGL«�FH�TXH�OD�95�SRXYDLW�DSSRUWHU�¢�
nos dispositifs d’apprentissage, nous avons décidé 
de concevoir un POC (Proof Of Concept) avec un 
SDUWHQDLUH� H[WHUQH�� 1RXV� VRXKDLWRQV� WHVWHU� FHWWH�
PRGDOLW«� GōDSSUHQWLVVDJH� ¢� OD� IRLV� HQ� IRUPDWLRQ�
d’intégration, pour valider la compréhension des 
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concepts et également en recyclage sur le terrain”, 
H[SOLTXH�W�LO��ŏ1RXV�QōDERUGRQV�SDV�OD�95�FRPPH�XQ�
JDGJHW�¢�OD�PRGHŐ��FRQWLQXH�-XOLHQ�5LFDUG��ŏDYDQW�GH�
lancer cette initiative, nous nous sommes demandé 
comment utiliser cette technologie pour créer une 
situation pédagogique plus impactante du point de 
YXH�FROODERUDWHXU��SOXV�HIƓFLHQWH�TXH�GX�SU«VHQWLHO�
ou un dispositif e-learning pour son déploiement, 
et également utile pour mesurer et comparer la 
performance de chaque apprenant de manière 
objective, en l’intégrant dans notre écosystème de 
mesure de la performance formation. »

Recréer des situations plus vraies que nature, 
PDLV�GRQW�WRXV�OHV�SDUDPªWUHV�VRQW�FRQWU¶O«V�SRXU�
VōDGDSWHU� DX[� U«DFWLRQV� GH� OōDSSUHQDQW� HW� OXL� IDLUH�
du feedback en temps réel, d’une part. Pouvoir 
mesurer de manière objective, en fonction d’un 
étalon standard, les performances de chaque 
individu formé, d’autre part. C’est la promesse 
GX�SURJUDPPH�3LWFKER\b ��XQ�RXWLO�GH� IRUPDWLRQ�¢�
OD� YHQWH� HW� ¢� OD� UHODWLRQ� FOLHQW� HQ� U«DOLW«� YLUWXHOOH��
/H� SURJUDPPH� SHUPHW� DX[� DSSUHQDQWV� GH� VH�
FRQIURQWHU� �SDU� H[HPSOH�� ¢� XQ� DFKHWHXU�SRWHQWLHO��

GH�VōHQWUD°QHU�¢�OD�YHQWH��HQ�WHQWDQW�GH�FRQYDLQFUH�
OHXU� LQWHUORFXWHXU�YLUWXHO��HW�DX�ƓQDO�Gō¬WUH�«YDOX«V�
individuellement. Cette dimension de mesure de 
la performance mais également le droit pour l’ap-
SUHQDQW�¢� OōHUUHXU� �SXLVTXH� OH�PDVTXH�DXWRULVH�XQ�
entrainement autant de fois que le besoin s’en fait 
UHVVHQWLU���FRQIªUH�¢�OD�U«DOLW«�YLUWXHOOH�XQ�IRUW�DYDQ-
tage sur le réel. 

Au Etats-Unis, on explore les leviers de 
OōHPSDWKLH�GDQV�OH�VHFWHXU�GH�OD�GLVWULEXWLRQ

/ōXVDJH�GH�OD�U«DOLW«�YLUWXHOOH�DX[�(WDWV�8QLV�HVW�ELHQ�
plus développé qu’en Europe, et cette avance sur 
le sujet prise par les entreprises américaines est 
parfaitement illustrée par le cas du géant de la 
distribution Walmart. 

L’entreprise, plus grand employeur privé au monde, 
a fait couler beaucoup d’encre en Septembre 
dernier, en annonçant l’acquisition de 17,000 
PDVTXHV�GH�95�SRXU�IRUPHU���PLOOLRQ�GH�VDODUL«V�HQ�
�����DX[�(WDWV�8QLV�
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Derrière cette annonce fracassante, une stratégie 
ELHQ� SHQV«H� HW� PHVXU«Hb �� :DOPDUW� D� G«YHORSS«�
SUªV� GH� ��� PRGXOHV� GH� IRUPDWLRQ� FRQ©XV� SRXU�
GRQQHU� ¢� FKDTXH� HPSOR\«� XQH� H[S«ULHQFH� SOXV�
YUDLH� TXH� QDWXUH� GH� VLWXDWLRQV� ELHQ� LGHQWLƓ«HV� HW�
GLIƓFLOHV� ¢� UHSURGXLUH� GDQV� XQ�PDJDVLQ� HQ� WHPSV�
U«HO�� FRPPH� SDU� H[HPSOH� OD� JHVWLRQ� GHV� ŴX[� GH�
clients en magasin lors de la fameuse journée du 
“Black Friday”, la journée la plus chargée de l’année. 

“L’atout majeur de la réalité virtuelle est sa capa-
FLW«� ¢� UHQGUH� OōDSSUHQWLVVDJH� H[S«ULHQWLHOŐ�� DIƓUPH�
$QG\�7UDLQRU��GLUHFWHXU�GHV�DFDG«PLHV�DP«ULFDLQHV�
de Walmart, dans un article publié récemment sur 
le blog de l’entreprise. “Lorsque vous regardez un 
module dans votre masque, votre cerveau réagit 
FRPPH�VL�YRXV�DYLH]�Y«FX�XQH�VLWXDWLRQ��1RXV�DYRQV�
également constaté que la formation en réalité 
YLUWXHOOH� UHQIRUFH� OD� FRQƓDQFH�HW� OD� U«WHQWLRQ�� WRXW�
HQ�DP«OLRUDQW�OHV�U«VXOWDWV�DX[�WHVWV�GH����¢������}

&ōHVW�HQ�VōDSSX\DQW�VXU�FHWWH�GLPHQVLRQ�H[S«ULHQ-
tielle que Walmart compte former ses collabora-
WHXUV�QRQ�VHXOHPHQW�DX[�URXWLQHV�HW�DX[�UªJOHV�GH�
FRQIRUPLW«�� PDLV� «JDOHPHQW� ¢� WRXWH� XQH� SDOHWWH�
de “soft skills”, notamment l’empathie et le support 
FOLHQW���GHX[�DWWULEXWV�HVVHQWLHOV�SRXU�DLGHU�OōHQWUH-
SULVH�¢�DIƓUPHU�VRQ�OHDGHUVKLS�VXU�XQ�PDUFK«�VRXV�
forte pression. 

Comment chaque entreprise peut-elle 
s’approprier la réalité virtuelle de manière 
SHUWLQHQWHb"

“Je crois énormément dans les bienfaits de l’ap-
SUHQWLVVDJH� LPPHUVLIb �� MH�GHYLHQV�GH�SOXV�HQ�SOXV�
convaincue que l’on doit traiter le learning de 
PDQLªUH�KROLVWLTXHb��G«OLYUHU�XQH�ŏPLQG��ERG\�DQG�
KHDUW� H[SHULHQFHŐ� �FRHXU� �� W¬WH� �� PDLQ��Ő�� SDUWDJH�
5KRQGD� %HUQDUG�� GLUHFWULFH� GX� /HDUQLQJ� HW� 7DOHQW�
Management EMEA pour une entreprise dans l’in-
GXVWULH�GH�OD�EHDXW«��ŏ/ōHQMHX�¢�YHQLU�VHUD�GH�VDYRLU�
OLHU�FKDTXH�SURJUDPPH�GōDSSUHQWLVVDJH�HQ�95�¢�XQ�
objectif pédagogique, mais aussi faire le lien avec 
les activités des apprenants dans leur quotidien, 
SRXU�VōDVVXUHU�TXH� OōH[S«ULHQFH�YLUWXHOOH�D�XQ�Y«UL-
table écho dans leur quotidien.”

ŏ/D� FDSDFLW«� ¢� SDUIDLWHPHQW� H[SORLWHU� OH� SRWHQWLHO�
de la réalité virtuelle pour la formation n’est pas, 
ou n’est plus, le fait d’un.e champion.ne qui au 
sein de l’entreprise va développer un POC dans 

VRQ�FRLQ��/ōH[HPSOH�GH�:DOPDUW�QRXV�PRQWUH�TXH�
OH�WDQGHP�95�IRUPDWLRQ�D�GHV�U«SHUFXVVLRQV�VXU�OD�
stratégie RH, et son impact va jusqu’au niveau du 
&RPH[��'DQV�FH�FRQWH[WH��LO�HVW�LPS«UDWLI�TXH�WRXWHV�
les parties prenantes aient un même niveau de 
FRPSU«KHQVLRQ��GH�FRQQDLVVDQFHV�HW�GōH[S«ULPHQ-
WDWLRQ�GH�OD�95��&ōHVW�FH�VRFOH�FXOWXUHO�FRPPXQ�TXL�
SHUPHW�¢�OD�95�GH�VHUYLU�GH�WUHPSOLQ�¢�OD�IRUPDWLRQŐ�
partage Bertrand Wolff, co-fondateur du Pavillon, 
XQ�OLHX�G«GL«�DX[�XVDJHV�$5�HW�95�SRXU� OHV�HQWUH-
SULVHV�¢�3DULV��

�� FKDTXH� HQWUHSULVH� GRQF� GH� VDYRLU� LGHQWLƓHU� OHV�
faiblesses de ses programmes de formation ou les 
QRXYHDX[�EHVRLQV�GH�VHV�DSSUHQDQWV��WHPSV�SDVV«�
¢�DSSUHQGUH��YROXPH�GHV�SURJUDPPHV��FRPSOH[LW«�
GHV�IRUPDWLRQV�������SRXU�MDXJHU�GH�OōHIƓFDFLW«�GH�OD�
réalité virtuelle, qui peut venir enrichir drastique-
PHQW�FHUWDLQV�DVSHFWV�GH� OōH[S«ULHQFH�DSSUHQDQWH�
GHV� FROODERUDWHXUV�� ŏ$X�GHO¢� GH� OōDP«OLRUDWLRQ� GH�
OōH[LVWDQW�� OD� 95� RXYUH� GHV� SRUWHV�� HW� SHUPHW� GōLQ-
venter des modalités pédagogiques nouvelles en 
PRGLƓDQW�OH�UDSSRUW�HQWUH�OōDSSUHQDQW��OōHQYLURQQH-
ment, et le formateur”, complète Bertrand 
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